
 

 

Travail collaboratif : comment animer 
efficacement une réunion avec le 
MapManagement 

Avec les cartes cognitives, ou cartes mentales, animer ou participer à une réunion devient un plaisir, et se 
traduit par un sentiment irrépressible de satisfaction. Imaginez : chacun est attentif et tous sont tournés 
dans le même sens ; une idée, aussitôt émise, se trouve placée dans la construction commune, chaque 
pierre apportée compte, et légitime la personne qui intervient ; à la fin (c’est à dire bien plus tôt qu’avec 
les réunions classiques), les actions sont explicitées et affectées ; chacun va retrouver la Map de réunion et 
les documents qui lui sont attachés.  
Ce n’est pas du rêve, mais une pratique de plus en plus courante : c’est une méthode, simple, couplée à un 
outil logiciel, et un savoir-faire depuis longtemps utilisé dans les pays anglo-saxons et nordiques. En 
Finlande, dès l’école, on utilise le Mind Mapping. Mais nos concitoyens, comme souvent, sont en train de 
rattraper leur retard. 
 
Le Mind Mapping professionnel en pratique 
 
Comment s’y prendre ? Dans les décennies précédentes, on s’armait de papier et de crayons de couleur. 
Dans le livre « Mind Map » de Tony Buzan (l’un des pères fondateurs de la technique), un collaborateur de 
Boeing se tient fièrement devant une Map de 8 mètres de long… Aujourd’hui, de nombreux logiciels 
spécialisés facilitent le travail, et produisent plus que de l’efficacité : certains, tels que MindManager, se 
synchronisent avec les outils bureautiques, l’agenda, font apparaître automatiquement vos derniers 
résultats mis à jour sous Excel, communiquent avec un logiciel de gestion de projet…  La plupart des 
éditeurs ont prévu les liens vers des pages Web ou l’Intranet, vos dossiers, vos fichiers. Des logiciels 
gratuits existent aussi, tel Freemind, moins complet, mais qui permet aussi d’animer les réunions. 

 
Vous l’aurez compris : avant la réunion, point n’est besoin de courir à la recherche de vos documents. Si le 
logiciel les attache, ils se trouvent alors encapsulés et tout est là, dans votre Map de préparation, que vous 



 

 

aurez envoyée aux participants. Dans ma société, il nous arrive souvent de préparer les réunions de 
manière collaborative et en ligne : les Maps sont envoyées, avec leurs documents liés ou attachés, par e-
mail, ou mieux encore, mises à disposition sur une plate-forme collaborative. La Map réalisée pendant la 
réunion y est immédiatement publiée, et l’historique de tous les thèmes traités et documents 
correspondants est donc disponibles. 
Au moment de la réunion, l’animateur se sert d’un vidée-projecteur pour constituer une Map avec les 
participants. Côté matériel, la salle doit être adaptée à la projection vidéo et au dialogue, et souvent la 
disposition classique en U convient bien. Si les participants viennent avec leur ordinateur, une clé USB ou la 
connexion Wifi permettra de leur fournir le résultat du travail dès la fin de la réunion. Sinon, ils le 
trouveront par mail ou sur la plate-forme collaborative. 
 
Une méthode d’efficacité collective 
 
L’animation par Maps, c’est vraiment le  kit esprit libre : les notes importantes sont prises pour tous, les 
idées, les informations, les décisions d’actions, prennent leur place dans une structure qui se forme au fur 
et à mesure. Il est toujours possible de déplacer une branche, de lui donner une couleur spéciale, de lui 
attribuer des marqueurs, des informations de tâche…  
Certes, on aura énuméré les questions à traiter, et la Map de départ peut indiquer un minimum de 
structuration. Mais nous conseillons, dès lors qu’il s’agit de recueillir des idées et des informations, de 
rappeler sur la carte les points à traiter sans en faire un plan à suivre. La disposition des thèmes abordés, 
au fur et à mesure, dans l’espace de la Map, permet de structurer idées et arguments au fil de l’eau et non 
pas en fonction d’un schéma préétabli et favorise l’expression et la créativité; les contenus des réunions 
s’en trouvent nettement enrichis. Il y a plus d’émulation à produire, à communiquer, à découvrir : il s’agit 
bien d’articuler son apport à celui des autres. Autre vertu : le fait de poser sur la carte des termes 
synthétiques, évocateurs de l’essentiel, amène à parler simplement et clairement. Le fait que la Map soit 
rayonnante à partir d’un centre, « irradiante », permet aussi, à tout moment, de retrouver la question 
centrale et les branches principales de réponse, mais aussi d’aller très loin dans le détail lorsque c’est 
nécessaire. On travaille à la fois le global et l’analytique, la créativité et la rationalité. L’espace de la Map 
est un oxygène pour le cerveau, qui travaille à la fois avec son hémisphère droit (imaginatif, symbolique, 
synthèse) et le gauche (logique, analytique, concret).  
Le démarrage de la réunion permet aussi de porter attention aux participants eux-mêmes. Lorsque cela 
correspond à la situation, nous commençons par porter sur la Map le nom des participants, un rappel de 
leur contexte, leurs attentes vis à vis de la réunion, leurs projets ; nous y ajoutons leur photo.  
Au cours de la réunion, rien n’empêche de créer une Map spécifique, par exemple sur une question 
technique pour mieux la comprendre, ou une Map de créativité : la méthode des libres associations de 
mots, ou celle des six chapeaux de la réflexion de E. de Bono s’intègrent magnifiquement dans le Mapping. 
Les plus rationalistes des participants acceptent cette sorte de créativité, aux résultats immédiatement 
lisibles. Il nous est arrivé d’animer la réunion d’une association de chefs d’entreprise qui se demandait 
comment donner plus de dynamisme et d’originalité aux formations qu’elle organisait. Blocage ordinaire 
des esprits. Nous avons noté la problématique au centre de la Map, puis associé librement quelques 
dizaines de mots, puis laissé venir une histoire imaginaire… nous avons interprété cette histoire comme si 
elle nous racontait la nouvelle organisation : les idées originales ont fusé et se sont inscrites sur une 
nouvelle Map, à laquelle nous avons ajouté des images significatives. La nouvelle stratégie prenait corps 
peu à peu devant nos yeux. 
 
La dynamique créative et participative du groupe 
 
Pendant les réunions les participants ne sont plus entièrement captés les uns par les autres ou par 
l’animateur : leur regard converge vers la Map projetée, en alternance avec la discussion et l’échange avec 
les autres. Chacun a conscience qu’il a un rôle à jouer et qu’il ne vient pas faire de la figuration. Pour 



 

 

conduire une réunion efficace, l’animateur utilise aussi les règles classiques, mais plus aisément sans 
doute: parler le langage de l’action - et créer des branches indiquant les actions à conduire - laisser 
s’exprimer les points de vue imprévus - et les insérer dans la carte - s’assurer que chacun s’exprime, ne pas 
laisser des points importants de côté, et enfin, considérer que rien n’est figé : l’ordre et la manière dont les 
idées sont développées importe beaucoup moins car on s’y retrouve toujours grâce à la Map. Sur les 
pentes d’une attention flottante, l’esprit parcourt les branches, ne survalorise pas un élément en 
particulier, se trouve libre d’exprimer de nouvelles associations d’idées. Fixé, à l’inverse, sur un point 
précis, il va l’enrichir, déployer ses effets. La technique permet donc un lâcher prise favorable à la 
production créative. Sans que l’efficacité opérationnelle immédiate soit pour autant laissée de côté : le 
manque de concret, l’absence des branches concernant la mise en œuvre se repèrent rapidement. Sur 
l’espace de la carte, les vides, les manques, se repèrent et appellent une réponse.   
 
Le MapManagement : l’adaptation aux divers besoins professionnels 
 
Nous insistons sur l’animation participative et créative que permet la technique. Mais divers types de Maps 
peuvent convenir à divers types de réunion. Pour une réunion d’information, ou l’exposé d’une question, la 
Map de communication remplacera avantageusement les traditionnels Power Point. Pour une réunion de 
compréhension de questions complexes ou de résolution de problèmes une carte systémique viendra 
figurer et expliciter quels sont les acteurs et facteurs en interrelation, quelles dynamiques opèrent. Pour 
faciliter le partage des connaissances et l’expertise, une Map de réseau d’acteurs sera éclairante…  
En fait, nous échappons au répertoire classique des réunions : la grande plasticité du Mapping ouvre un 
vaste ensemble de possibilités pour une multitude de situations. Ce que nous appelons le 
MapManagement, car il s’agit d’un véritable outil de management, change le travail lui-même, crée 
spontanément de l’efficacité collective, et permet en plus de donner un petit aspect ludique à ce qui nous 
paraissait souvent aride. 
L’exemple de la Map suivante montre que même avec un public hétérogène, de personnes qui se 
connaissent peu, des réunions productives et créatives sont possibles. Il s’agit de l’animation, par François 
Badénès, avec qui j’ai développé ces techniques d’animation, des « rencontres du tourisme » à Nantes, et 
de l’une des cinq thématiques traitées : l’exploration des possibles… 
 
De réunion en réunion, mais aussi pour le management des projets, les tableaux de bord de dirigeants, et 
bien d’autres utilisations du MapManagement, l’information recueillie sera échangée et capitalisée, aussi 
bien sur les PC, les intranets, les serveurs d’entreprise, que sur les plateformes collaboratives ou les sites 
que les logiciels peuvent directement générer.  



 

 

 


